
 

 

JEAN NICOLLET 
 

UNE CHRONIQUE DE RAYMOND CORMIER. 

 

 

Le comté de Nicolet et la ville du même nom ont été ainsi nommés en l’honneur 

de Jean Nicollet, un personnage hors du commun qui s’établit dans la banlieue de Trois-

Rivières vers 1635.  

Ce dernieri émigre en Nouvelle-France en 1618. L’année de son arrivée, il est 

chargé par Champlain de se rendre à l’île aux Allumettes sur la rivière des Outaouais qui 

est alors le point de ralliement de la grande famille algonquine et un lieu stratégique 

pour le commerce des fourrures (environ 150 km au nord de Gatineau). Il commence à 

vivre avec les Amérindiens de la région et apprend leurs langues pour devenir, à partir 

de 1624, un interprète reconnu et un intermédiaire privilégié entre les Européens et les 

Amérindiens, ce qui lui confère un réel prestige. 

En juillet 1634, accompagné de guides hurons et de quelques autres 

commerçants, il est le premier à se lancer dans l’exploration des terres à l’Ouest, 

pensant y trouver le passage vers la Chine. Ainsi découvre-t-il les rives du lac Huron et 

du lac Michigan. Dans la baie des Puants (Green Bay), il rencontre la tribu des 

Menominees dont il devient l’ami avant de poursuivre sa route à la recherche des 

Winnebagoes (eh oui ! c’était au départ une tribu amérindienne). Il sera ainsi le premier 

homme blanc à atteindre ce qu’on appelle aujourd’hui le Wisconsin. 

De retour au pays, il épouse en 1637 la toute jeune Marguerite Couillard âgée de 

seulement 11 ans. De ce mariage nait une fille, Marguerite, qui épousera plus tard, à 

l’âge de 14 ans, Jean-Baptiste Le Gardeur de Répentigny.  

Au cours de ces années, Jean Nicollet se comporte en véritable homme d’affaires 

tout en rendant de grands services à la colonie en raison de sa maîtrise des langues 

amérindiennes et de la confiance que les diverses tribus lui témoignent. 



 

 

Il meurt tragiquement le 27 octobre 1642 en se noyant dans l’anse de Sillery, sa 

chaloupe s’étant retournée dans une tempête. 

Si son nom est encore bien en évidence dans notre région, il l’est également tout 

autant dans les états du Wisconsin et du Minnesota qui l’honorent comme un véritable 

découvreur. Plusieurs écoles, parcs, camps de vacances portent son nom. Il y a même 

une bière Nicolet décrite comme une maudite bonne bière (damn good beer). 

Heureusement qu’on retrouve également le Nicolet Bible Institute pour les repentants 

ayant trop abusé de la bonne bière ! 

 

                                    

Pour ceux qui doutent encore de l’importance de Nicollet dans cette région, 

sachez, en terminant, que le siège social mondial des magasins Target se trouve à 

l’adresse suivante : 900 Nicollet Mall, Minneapolis ! 

 

                                                           
i
D’après l’article de Jean Hamelin, « Nicollet de Belleborne, Jean », Dictionnaire biographique du Canada, 

vol. 1, en ligne : http://www.biographi.ca/fr/bio/nicollet_de_belleborne_jean_1F.html 


